
Le Panama, en sa qualiti~ de membre la-tinc-ww “ricain du C0iic:ci.l de s6curit6 
de l'Organisation des Nations Unies et d.e membre du J3ureau d.e coordination des 
pays non align&, voit avec une profonde pr&occupation lTescala<j!: imminente 
des actions belliqueuses men;es contre la nation argentine par 1.e Royaume-Uni, 
dans son dessein anachronique de rétablir sa domination col-onia.L~: sur 3.'archipel 
des Malvillas o 

F'%d&e interprete des sentiments latino-am&icains, mon gou~~~rnement souhaite 
réitérer son appui le plus TéSOlU aux &marcheS qUe VOUS a.w?z eni-agees a.u'pr~s du 
Gouvernement argen.ti.n et du Gouvernement brita.nni.que en vue d'abcutir & un r~~1emen-t 
pacifique de la crise des îles Malvinas, rgglement qui r&lise l'objectif de la 
d&olonisation que se sont fïxé ILes Nations Unies tout en &tnt en 'harmonie avec 
les droits souverains de l'Argentine et le respect le plus absolu de sa dignitg 
et de son intkgrit6 territoriale. 

Le Gouvernement panaméen souhaite faire appel 2 la raison t:t au bon sens 
aes parties au conflit, et plus particulierement du Gouvernerne!it. britannique, 
pour que les efforts de paix d&@oyés par le Secrétaire &néra.l :Lvec l'assentiment 
et lsappui du Conseil de s$curit6 ne soient ni perturbes ni com$womis par des 
actions unilatérales pendant J-es difficiles n.Sgociations men6es L;O~S vos auspices. 

L'opinion publique latino-amêricaine et le Panama ne peuveil-t que juger 
inadmissible et condamnable a tous ggards la pretention du Gouvc.rnement britannique 
d'6tablir une zone de guerre qu'il cherche & étendre jusq~'~à 1.2 ni.lles de la côte 
argentine; ce faisant, non seulement il s 'arroge de faGon offe-lsive une vaste &endue 
de la. mer territoriale argentine mais il tourne en grossi& derision le systL:me 
r:e S&urit& interaméricain. 

De toute evidence, le Gouvernement britannique pretend inr:i:%i.trer un blocus 
au m$~is de lsautorité du Conseil de sécurite et des Articles ::/, 41 et 1~2 de la 
Charte, et son attitude irréfléchie, belliciste, colonialiste et contraire au droit 
&rite d'être condam&e et désavouée par la conscience universclle. 

idon r:ioins condamnable est le fait que l'Angleterre ne respwte pas dans 
l'Atlantique sud le Traité Tlatelolco visant l'interdiction des armes nucléaires 
en Am&ique latine et qu'elle se livre à l'emploi inhumain d'engins explosifs 
interdits en vertu des Conventions de Gen$ve, allant jusqu'i ati,:Lquer et couler des 
bateaux de pêche argentins se livrant à des activitgs alimentaires, comme elle l'a 
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fait dans le Cas du "Narval" dont, selon un communiqu6 de la marine ar,?pntine, 
m&e les canots de sauvetage ont 6t6 attaques, en violation flagrante du droit 
humanitaire international. 

ïle lvs,vis du Gouvernement ncnaméen, ces actions de la marine de guerre an@& 
sont en outre contraires aux principes enonc6s dans la Convention sur l'interdiction! 
on la limitation de lvemploi de certaines armes classiques qui peuvent être 
considerks comme produisant des effets traumatiques excessifs ou comme fra?.pant 
sans discrimination et dans ses Protocoles 1, II et III, ainsi eue dans la rCso- 
lution 36/93 que l'Assembl6e $nerale a adoptée sans vcte le 9 &embre 15'61. 

Le Gouvernement panaméen, se faisant l'Echo des sentiments des peuples . . latino-am~~rlcalns3 condamne avec la plus grande énergie la poursuite des hostilith 
et l'escalade imminente des action- il agressives merSes dans l'Atlantique sud par la 
flotte de icr,uerre britannique contre la nation argentine, tout en r&t&ant son EgWi 
aux efforts que vous d4yloycz. 

Pour des raisons poli-tiques, morales et humanitaires, je vous demande de 
multiplier et dvacc61&er avec la plus grande vigueur vos d6marches d'une importsr!ce _. 
Capi~hle, avec la coop&ation des Etats membres dU Conseil de s&cUritG et de toUi; 1: 
I4embres de l'owanisation, pour que cessent les pertes de vies humaines argentines 
et britanniques et que prennent fin les souffrances du peuple ar;o;entin, soumis 2 
une Guerre coloniale injuste par une puissance extgrieure au continent, dont les 
actions hostiles sont mxi.dérGes par nos peuples comme un affront collet-kif 
d l'Al&ique latine. 

Je conclus, Monsieur le Sec&taire &éral, en formant des voeux pOUr 1% r&k 
des dgmarches de paix que vous avez entreprises et vous prie de porter le texte de 
la Prkote communication à la connaissance des Etats membres du Conseil de 
sécuri-ts, 

Le Pr6sident de la R&pUblioue se.--. -.L ---- 
du Panama -- .-9 

(siw6) Aristides ROYO 

----- 


